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Résumé  

Cette étude avait pour l’objectif d’évaluer les effets des différents écartements et dose d’engrais 

organiques sur la production de biomasse aérienne de Brachiaria ruziziensis. Un dispositif en 

blocs factoriels comprenant trois écartements (E1 :20cm*20cm ; E2 :30 cm*40 cm ; E3 : 40 

cm*40 cm) et deux doses d’engrais organique (T0 : sans engrais et T1 : 10 t/ha de bouse de 

vache). Les données recueillies ont été analysée statistiquement, notamment l’analyse de 

variance (ANOVA). Les coupes de Brachiarie ruziziensis ont été effectuées sur l’ensemble des 

parcelles expérimentales constituant ainsi les échantillons de notre étude.  Les mesures se sont 

focalisées sur les paramètres dont le rendement en biomasse fraiche et sèche en tonne par 

hectare de Brachiaria ruziziensis dans la première récolte et seconde récolte (effet résiduel) ; 

les meilleurs rendements en biomasse fraiche (26,96 t/ha) et 21,03 t/ha respectivement première 

et deuxième(effet résiduel) récoltes ont été obtenus à la dose d’engrais organique de 10 t/ha de 

bouse de vache , de même les meilleurs rendements en biomasse sèche de Brachiaria ruziziensis 

étaient de 18,4 t/ha pour la première recolte et 14,23 t/ha à la seconde recolte ( effet résiduel) 

par rapport à notre témoin T0(sans engrais organique). Cependant l’interaction écartement-dose 

d’engrais n’influence pas le rendement en biomasse aérienne de Brachiaria ruziziensis. 

L’application d’engrais organique comme la bouse de vache à 10 t/ha semble plus 

s’accommoder pour la production de Brachiaria ruziziensis comme fourrage à Mvuazi. Ces 

résultats fournissent une base scientifique pour recommander l’utilisation de bouse de vache 

pour l’augmentation de la production des fourrages. 

Mots clés : écartement, dose d’engrais, Brachiaria ruziziensis, Mvuazi  
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Abstract 

The objective of this study was to evaluate the effects of different spacings and organic fertilizer 

doses on aboveground biomass production of Brachiaria ruziziensis. A factorial block design 

included three spacings (E1: 20 cm x 20 cm; E2: 30 cm x 40 cm; E3: 40 cm x 40 cm) and two 

doses of organic fertilizer (T0: no fertilizer and T1: 10 t/ha of cow dung). The collected data 

were statistically analyzed, including analysis of variance (ANOVA). Harvesting of Brachiaria 

ruziziensis was conducted across all experimental plots, which served as the source of samples 

for this study. Brachiaria ruziziensis Measurements focused on parameters including fresh and 

dry biomass yield in tons per hectare of Brachiaria ruziziensis in the first and second harvests 

(residual effect) ; The best fresh biomass yields (26.96 t/ha) and 21.03 t/ha respectively in the 

first and second (residual effect) harvests were obtained at the organic fertilizer dose of 10 t/ha 

of cow dung, similarly the best dry biomass yields of Brachiaria ruziziensis were 18.4 t/ha for 

the first harvest and 14.23 t/ha for the second harvest (residual effect) compared to our control 

T0 ( without organic fertilizer). However, the spacing-fertilizer dose interaction does not 

influence the aboveground biomass yield of Brachiaria ruziziensis. The application of organic 

fertilizer such as cow dung at 10 t/ha seems more suitable for the production of Brachiaria 

ruziziensis as fodder in Mvuazi. These results provide a scientific basis for recommending the 

use of cow dung to increase forage production.  

Keywords: spacing, fertilizer dose, Brachiaria ruziziensis, Mvuazi 
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 1.INTRODUCTION 

Les plantes fourragères se définissent selon le dictionnaire robert, comme étant les plantes 

servant de nourriture au bétail. Leur étude avait été pendant longtemps considérée comme peu 

importante. C'est ainsi que dans la plupart des pays africains, le rôle du vétérinaire se limitait à 

l'action prophylactique et sanitaire [5]. Cette situation conduit au rétrécissement des parcours 

naturels [19]. Brachiaria ruziziensis est une graminée vivace originaire de la vallée de la Ruzizi 

(République démocratique du Congo et Burundi) mais dont la culture est maintenant répandue 

dans toutes les zones tropicales humides.  

C’est une graminée à port dressé, dont les chaumes, rampants à la base, s’enracinent aux nœuds. 

Elle forme une couverture dense et feuillue atteignant 1 m de hauteur à la montaison [6]. Les 

feuilles sont tendres mais velues, et leurs tailles peuvent atteindre jusqu’à 25 cm de long et 15 

mm de large. L’inflorescence est constituée de 3 à 9 racèmes relativement longs (4-10 cm), 

portant des épillets à 1 ou 2 rangées disposés d’un seul côté d’un rachis large et aplati (Tropical 

Forages b).  Le taux de protéines brutes s’élève en moyenne à 7-13 % mais peut atteindre 20 

%. La digestibilité de cette graminée varie entre 50 à 75 % en fonction de son stade 

phrénologiques (4 à 16 semaines de repousse)  [24].   Le genre Brachiaria contient, à cet égard, 

des espèces intéressantes [2]. Les Brachiarias sont des Poaceae pérennes herbacées de type C4, 

originaires d’Afrique mais très largement répandues dans le monde intertropical [12]. Plusieurs 

auteurs comme [23], [20]. Ont montré que les Brachiarias participent à la lutte contre l’érosion 

des sols. Les pâturages naturels ne permettent d’assurer une production satisfaisante que 

pendant une période relativement courte de l’année et très variable selon la zone climatique. Sa 

production peut constituer une solution à l’approvisionnement en fourrage dans un système 

d’élevage sédentaire [22].   On peut assurer l’amélioration des pâturages naturels par 

débroussaillement et introduction des plantes améliorantes, la constitution de réserves 

fourragères de bonnes qualités avec la culture fourragère à haut rendement et/ou production 

étalée au cours de l’année au moyen d’irrigation. Il faut produire du fourrage de bonne qualité 

afin de satisfaire les besoins nutritifs des animaux [4].   Par ailleurs, la qualité et la quantité de 

l’herbage peuvent être améliorées par l’amélioration de l’état de la végétation. Ceci peut se faire 

grâce à un apport accru en eau et en nutriment [7]. L’objectif de cette étude est d’évaluer les 

Effet des différents écartements et dose d’engrais organique sur la production de biomasse 

aérienne de Brachiaria ruziziensis. 
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2.Matériels et méthodes 

2.1. Milieu expérimental  

L’essai a été conduit au mois de Decembre 2024 et 2025 à MVUAZI .Le Centre de Recherche 

de l’INERA - MVUAZI se trouve à 207 km au Sud-ouest de Kinshasa, dans la Province du 

Kongo-Central, District des Cataractes, Territoire de Mbanza Ngungu, Secteur de Boko. Il est 

situé dans la grande plaine alluvionnaire de Kolo formée par les bassins hydrographiques des 

rivières Mvuazi et Nkokozi, à 57 km du Territoire de Mbanza Ngungu et à 12 km de l’entreprise 

privée SOGENAC (ex- JVL) de Kolo Fuma. Le Centre de Recherches de l’INERA- Mvuazi 

situé à 470 m d’altitude et à 14°54’ de longitude Est et de 5°21’ latitude Sud. [15].  

 2.1.1.Conditions climatiques 

L’Institut National pour l’étude et la Recherche Agronomique (INERA) à MVUAZI en RD 

Congo. Ce site se localise à 140 54’ E - 50 21’ S et bénéficie d’un climat du type AW4 selon la 

classification de KÖPPEN avec une pluviométrie moyenne annuelle de 1.400 mm d’eau. La 

température moyenne annuelle oscille autour de 25°C [25]. 

2.1.2. Données météorologiques de Mvuazi pendant notre expérimentation 

Tableau 1 : données climatologiques durant l’ experimentation 2024-2025 

Mois  Température Précipitations  

Extrême 

Max (C°) Min (C°) Moy 

(C°) 

hauteur mm 

Dec-

2024 

30,2 20,8 25,5 331,5 

janv-25 30,5 21,1 25,8 138,9 

Fév-25 30,4 21,1 25,7 527,2 

mars-25 30,2 20,8 25,5 331,5 

avr-25 31,56 20,99 26,09 198,6 

mai-25 31,29 21,36 26,30 6,41 

juin-25 29,66 20,46 25,03 0,30 

Source : parc agroclimatologique  d’antenne Gestion et Conservation des Ressources 

Naturelles/ INERA MVUAZI ,2025 
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2.2. Matériel 

B. ruziziensis est une graminée vivace à port dressé, haut d’un mètre environ [17]. Les chaumes 

s’élèvent à partir de plusieurs rejets nodulaires rampants et de courts rhizomes. En fleurissant, 

la plante peut atteindre 1,5m de hauteur. Les feuilles vertes tendres, sont velues et font jusqu’à 

25 cm de long pour 1 à 1,5 cm de large. Ses inflorescences portent 3 à 9 racèmes relativement 

longs (4 à 10 cm), et des épillets sur un ou deux rangs, sur un côté d’un rachis large et aplati. 

Les épillets sont velus, faisant 5 mm de long. Le rachis est aplati et ailé B. ruziziensis est 

étroitement lié au B. decubens. Ces deux espèces ne sont d’ailleurs différenciées 

morphologiquement que sur la forme des rachis su foliaires qui sont de 2 à 3,5 mm de large 

chez B. ruziziensis, et plat à 1,7mm de large chez B. decubens. Par ailleurs, 

La position de la glume inférieure chez B. ruziziensis est éloignée de l’épillet de 0,5 à 1mm 

alors qu’il est très supérieur chez B. decubens [8].  Les valeurs fourragères de Brachiaria spp. 

Au stade montaison sont repris au tableau 1. 

Tableau 2 : valeurs fourragères de Brachiaria spp. Au stade montaison [1]. 

MS 

(% du 

fourrage) 

CB 

(%MS) 

Cendres 

(% MS) 

PB 

(% MS) 

UF 

(/kg de 

fourrage) 

g PBD 

(/kg de 

fourrage) 

UF 

(/kg MS) 

g PBD 

(/ kg MS) 

22 25,9 16 ,3 15,4 0,15 24 0,68 108 

 

 

                                              Figure1 : Brachiaria ruziziensis 

2.3. Méthodes  

2.3.1. Dispositif expérimental  

Pour cette étude, le dispositif expérimental des parcelles subdivisées ou « En factoriel bloc » a 

été adopté. Les facteurs principal et secondaire ont été constitués respectivement des 

Ecartements et amendement. Le dispositif a comporté trois répétitions de 6 traitements chacune.   
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Ainsi, les 6 combinaisons ou traitements étaient consignés dans des parcelles élémentaires de 

3,0 m x 2,0 m. La plantation des éclats des souches était faite aux écartements de 20cm x 20cm ; 

30cm x 40cm ; 40cm x 40cm. L’intervalle entre bloc était de 1m. 

La superficie du terrain de l’essai était de 187 m2, dont 17 m de longueur et 11 m de largeur, 

soit 1,87 ares. 

 

  
 E1T1 

 

E3T1 

 

E2T1 

 

E3T0 

 

E1T0 

 

E2T0 
 

  

      
11m 

 
E3T1 E1T0 E2T0 E2T1 E3T0 E1T1 

 

  

        

 
E2T1 E2T0 E3T0 E1T1 E3T1 E1T0 

 

  
 

    
17m 

       
 

Légende : 

E1T1 : 20 cm x 20 cm avec 10t / ha de bouse de vache 

E2T1 : 30 cm x 40 cm avec 10t / ha de bouse de vache 

E3T1 : 40 cm x 40 cm avec 10t / ha de bouse de vache 

E1T0 : 20 cm x 20 cm sans amendement 

E2T0 : 30 cm x 40 cm sans amendement  

E3T0 : 40 cm x 40 cm sans amendement                             

2 .3.3. Analyse statistique  

Les données recueillies sur les différents paramètres dont le rendement en biomasse fraiche et 

sèche en tonne par hectare de Brachiaria ruziziensis dans la première récolte et seconde récolte 

(effet résiduel) ont fait l’objet d’analyse de variance (ANOVA) à deux facteur étudié 

l’écartement à trois (3) niveaux et dose d’engrais à deux (2) niveaux à l’aide de modèle linéaire 

de package agricolae du logiciel R version 3.6.3. En cas de différence significative, le test de 

Fisher au seuil de 5 % a été utilisé pour classer les moyennes en groupes homogènes. Un test 

de LSD a permis de comparer les moyennes deux à deux. 

 

 

 



 

 
 

www.africanscientificjournal.com                                                                                                      Page 1564 

African Scientific Journal 

ISSN :  2658-9311 

Vol : 03, Numéro 31 Aout 2025 

 

3.Résultats et discussion  

3.1.Résultats  

3.1.1. Biomasse fraiche 

Fig2 effet d’interaction écartement*dose d’engrais sur la biomasse fraiche après deux récoltes 

t/ha 

 

Fig 3. Effet des différents écartements sur la production de biomasse fraiche t/ha 
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Fig.4. Effet des différentes doses d’engrais sur la production de biomasse fraiche t/ha 

 

La figure 2 révèle qu’il n’existe pas une différence significative pour l’interaction d’Ecartement 

et dose d’engrais (p= 0,39735 et p=0,8467) respectivement à première et deuxième (effet 

résiduel) récoltes pour le rendement en biomasse fraiche. De même fig.3, les écartements 

statistiquement n’ont pas influencé le rendement en biomasse fraiche de Brachiaria (p=0,9444 

et p=0,6147) respectivement première et deuxième récolte. Cependant à la fig.4, il existe une 

différence hautement significative à la première recolte avec p=0,00137 ** dont le meilleur 

rendement en biomasse fraiche (26,96 t/ha) a été obtenu à la dose d’engrais organique de 10 

t/ha de bouse de vache et une différence significative, p=0,0104 * avec un rendement de 21,03 

t/ha avec une dose identique à celle de la première récolte. Les résultats montrent que seul 

l’application d’engrais influe le rendement en biomasse fraiche peu importe les écartements 

utilisés. 
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3.1.2. Biomasse sèche 

Fig.5. Effet d’interaction écartement*dose d’engrais sur la biomasse sèche après deux 

récolte(t/ha) 

  

 

Fig .6. Effet des différents écartements sur la production de biomasse sèche t/ha 
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Fig.7. Effet des différentes doses d’engrais sur la production de biomasse sèche t/ha 

 

La figure 5 montre qu’il n’existe pas une différence significative pour l’interaction 

d’Ecartement et dose d’engrais (p= 0,9107et p= 0,8952) respectivement à première et deuxième 

(effet résiduel) récoltes pour le rendement en biomasse sèche. De même fig.6, les écartements 

statistiquement n’ont pas influencé la production de la biomasse sèche de Brachiaria (p= 0,2916 

et p= 0,40612) respectivement première et deuxième récolte. Cependant à la fig.7, il existe une 

différence hautement significative à la première recolte avec p= 0,0016 **dont le meilleur 

rendement en biomasse sèche (18,4 t/ha) a été obtenu une dose d’engrais organique de 10 t/ha 

de bouse de vache et une hautement différence significative, p= 0,00793 ** à la deuxième 

récolte et meilleur rendement de 14,24 t/ha avec une dose identique à celle de la première récolte 

par rapport à T0 (sans engrais organique). Les résultats montrent que seul l’application 

d’engrais influe le rendement en biomasse sèche peu importe les écartements utilisés. 
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par[14] .cependant , dans le travail de [11] a trouvé un rendement supérieur de 30,07 t /ha de 

biomasse de Brachiaria ruziziensis avec une dose de 200 kg N/ ha. 

3.2.2. Biomasse sèche de première récolte et effet résiduel 

Une augmentation de la production de biomasse sèche de 18,4 t/ha pour la première recolte et 

14,24 t/ha pour l’effet résiduel à la dose de 10t/ha de bouse de vache, ces valeurs sont supérieure 

aux résultats de 13,24 t/ha,11,20t/ha,9,1t/ha et 12,6t/ha respectivement obtenus par [21], 

[18],[26]et [10]  ; corroborent avec le troisième site 20,23 t/ha [13].  
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Conclusion 

Cette étude s’écrivait dans le but d’évaluer les effets des différents écartements et dose d’engrais 

organiques sur la production de biomasse aérienne de Brachiaria ruziziensis à Mvuazi, dans au 

Kongo central. L’étude a montré que la production de biomasse aérienne de Brachiaria 

ruziziensis est significativement influencée par la dose d’engrais organique comme la bouse de 

vache à 10 t/ha peu importe les écartements utilisés. Ces résultats fournissent une base 

scientifique pour recommander l’utilisation de bouse de vache pour l’augmentation de la 

production des fourrages. 
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